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Le personnel de santé de
l’Ogooué-Lolo est passé de
la parole à l’acte, au sortir
d'une rencontre, le 31 mai
dernier, avec le gouver-
neur Félix Befene Bibang.
Sa médiation dans la crise
a été jugée tardive et non
convaincante par les
agents. Ces derniers ont
alors décidé de fermer
tous les hôpitaux et centres
de santé de la province.EN vue de faire aboutirses revendications, légi-

times selon le collectif, il-légales selon le directeurrégional de santé centre-est (DRSCE), GilbertNgombi, le personnel desanté de la province del'Ogooué-Lolo observe,depuis le 1er juin der-nier, un mouvement degrève. Les agents récla-ment trois trimestresd’arriérés de primes degarde, la suspension de ladécision du ministre dela Santé donnant lespleins pouvoirs de ges-tion du centre de santéde Lastoursville auDRSCE actuel, et le dé-part de ce dernier. 

Portes closes depuis le 1er juin pour toutes 
les structures de santé

Ogooué-Lolo/Département de la Lolo-Bouenguidi/Koula-Moutou/Front social

D.M.
Libreville/Gabon

A Koula-Moutou, par exemple, les agents se 
retrouvent tous les jours ouvrables...
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... à leur piquet de 
grève.
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Les structures sanitaires de
l'Ogooué-Lolo...
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SOUS la présidence de sonresponsable, Alfred Me-mine Me Zue, le Conseil dé-partemental du Ntem s'estréuni le 27 mai dernier ausein de l'institution, dans lecadre de sa session budgé-taire. Les 24 conseillersprésents, sur les 28 quicomposent ledit conseil,ont procédé au vote dubudget de l'exercice 2017,arrêté en recettes et en dé-penses à la somme de 262

millions 459 582 francs,contre 264 millions 627482 francs, pour l’exerciceprécédent. Avant de passer à l'adop-tion du budget, le prési-dent du conseil a fustigé lemauvais comportement decertains conseillers qui,pour une raison ou pourune autre, n’ont jamais prispart à aucune des quatresessions budgétaires déjàtenues sous sa présidence.Ce qui, estime Alfred Me-mine Me Zue, n’honore pasdu tout leur statut d’éluslocaux. D'autant qu'ils

s’obstinent à ne pas défen-dre les intérêts des popula-tions du département duNtem qu’ils sont censés re-présenter. Revenant sur l’élection duConseil départemental duNtem comme meilleureinstitution locale gabo-naise en 2016, il a de-mandé aux uns et auxautres de redoubler d’ef-fort,s afin de se maintenirau sommet.Après la lecture du procès-verbal de la session budgé-taire du 9 avril 2016, leprojet de budget primitif

du conseil pour le comptede l’exercice 2017 a étésoumis à l’appréciation desconseillers qui, sur un totalde 24 présents, l’ont massi-vement adopté à 23 voix,contre une voix.Par la suite, les membresont examiné le compte ad-ministratif pour l’exercice2014. L’on retiendra quepour cette année-là, leConseil départemental duNtem a réalisé, à hauteurde 366 millions 377 085francs, des dépenses pour234 millions 130 935francs. Et les résultats

dudit exercice s’élèvent, dece fait, à 132 millions 246150 francs.Au terme de cet exercicejugé "très enrichissant", etmené grâce aux précieusesexplications d'un consul-tant, Jean-François Ban-goualy, invité par le Conseildépartemental du Ntem,les membres ont renouveléleur confiance à l’équipedirigeante actuelle, desorte qu'elle continue à seservir du budget de l'insti-tution pour la réalisationde ses multiples projets quivont dans le sens de l’amé-

lioration des conditions devie des populations du dé-partement.C’est donc dans une am-biance très conviviale etsous une pluie d'applaudis-sements adressés au bu-reau du conseil pour sonmanagement, que lesconseillers départemen-taux du Ntem ont terminéleurs travaux, ayant le sen-timent du devoir bien ac-compli. Des assises qui,rappelle-t-on, se tenaienten présence du maire deBitam, Jean-Pierre BeyemeObiang Zue. 

Le projet de budget arrêté à 262 millions 459 582 francs

Woleu-Ntem/Département du Ntem/Bitam/Session budgétaire du Conseil départe-
mental, exercice 2017
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Consultants et autres personnalités extérieures ont
aussi pris part aux travaux.
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Le président du Conseil (main levée) entouré des
membres de son bureau....
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... lors du vote du budget.
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... sont fermées au public depuis le 1er juin dernier.
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« Les populations et les
responsables politico-ad-

ministratifs avaient été
longuement sensibilisés à

ces revendications et leurs
conséquences. La négocia-
tion tardive du gouver-
neur Félix Befene Bibang,
après vérification de la si-
tuation, n’a pu accoucher
que d’une souris», a dé-
claré le porte-parole ducollectif du personnel desanté, Emmanuel Mou-gnieguet, .Cette grève, qui vients'ajouter à celle lancée àLibreville par la princi-pale centrale syndicale dela santé, revendiquant lepaiement de la Primed'incitation à la perfor-mance (PIP), vient com-pliquer davantage lefonctionnement d'un sec-

teur dont les principalesvictimes sont les ma-lades. Dans l'Ogooué-Lolo no-tamment, les consé-quences de ce débrayagene se se sont pas faites at-tendre. D'autant quecette situation engendre,ces temps derniers, denombreux déplacementsde patients en directionde la province voisine duHaut-Ogooué, pour lesplus nanties, à la re-cherche de soins dans lesstructures privées,l'Ogooué-Lolo ne dispo-sant d'aucun établisse-ment similaire. 


